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DE QlIEBEC A JERUSALEM.

(Continué de la page 380 du Vol. XIII)

11 cOnvenait de commencer nos visites par celui-làMême qui nous donnait l'hospitalité. C'est donc au Cou-veut de S Sauveur, résidence des RR. PP. Franciscains,
que nous portons d'abord n(s Pas, pour saluer leur supé-
rieur, le Révérendli ssi me Père Custode.

Au sortir de uaer Nova, nous prenons la gauche, puist quelquescna n , nous tournons a droite pour en-trer, en quelques marches, dans une rue cou-
verte, sila nit un porche, au milieu duquel s'ouvre àgauche 1. pote <,ui donne entrée dans le Couvent. Nousdfluitons un escalier pour suivre le corridor qui nous con-duit ai salo du C(vnt, où le Révérendissime Père Cus-tode fait ses réeeptionls.

C'est le Père Vicaire, le T. Rév. P. Frédéric de Ghy-Velde (1) qi ous sert d'introducteuir. J'étais bien éloignéde penser alors que jaurais, quelques mois plus tard, leplaisir de r 'cobitrer ce même Père en Canada, et bien plus,
'ger dans mon humble demeure.

Le salon <li mveît est à peu Pres disposé comme
celui de Cas8 Nova, quoique un peu plus simple. C'estUne grande sale rectaniulairf, avec le milieu libre, et desdivans disposés le long des murs. Le Custode, le Révne. P.Guido, est de haute s"ature, encore dans la force de l'âge, etde figure toutfaciemt avenante. Quoique Italien de naissance,il parle facitement et très correctement le français. Il m'aparu en tous points digne de la haute position qu'il occupe

a ien u e ep u is q u elq u es an n ées il y ait u n P atria rch elatin à Jérusalem, seul le Supérieur des Franciscains est
(1) Ghyvelde est une petite ville de France, sur les confins de la Bel.giqe, où est né le Pèe Frééric. Comme les noms de saints que prennentles franciscains en entrant en religion, pourraient, en se répétant, créer dela coifasion lorsque ces religieux viennent à changer de couvent, on ajouted'ordinaire le noma de leur lieu de naissance a celui qu'ils portent en religion-


